
p. 4 9 ! 1 863) a trouve 982° avec un couple platine-palladium, gradue au moyen d ’un 
thermometre a air a reservoir de platine; MM. Deville et Troost ( Comptes rendus, 
t. C X ,  p. 7 7 3 ;  1880, et t. G X IV ,  p. 788; 1882) 942° avec des thermometres en porce- 
laine a air et a hydrogene; M. Violle ( Comptes rendus, t. C X IV ,  p. 720; 1882) 980° 
(thermometre a a ir  en porcelaine); M. Barus  {U nited  S ta tes Geol. S u rvey , n ° 5 i ;  
1889) 9290 avec un four rotat if  et un thermometre a air avec cavite en doigt de gant 
pour loger le couple platine-platine iridie.

» La  concordance de ces nombres fit generalement regarder mon resultat, a l ’epoque 
ou je  le publiai ( ' ) ,  comme trop bas d ’une dizaine de degres. Cependant M. Barus 
avait deja remarque ( A m e r . Journa l, 3e serie, t. X L V I 1I ;  1894) que le nombre 93o° 
paraissait trop eleve si l ’on admettait un nombre voisin de 960° pour le point de fusion 
de l ’ argent.

» Depuis lors deux nouvelles determinations ont ete faites. MM. Holborn et Day, a 
la Physikalische Beichsanstalt, ont renonce avec raison, semble-t-il,  a l ’ emploi de la 
porcelaine, et en sont revenus aux reservoirs de platine, avec lesquels Becquerel trou- 
vait ,  des i 863 , des resultats sur bien des points peu eloignes des nótres. Les mesures 
des physiciens allemands avec un thermometre a azole en platine ir idie indiquent 
(W ied. A n n .,  aout 1899) pour le point d ’ebullition du zinc un nombre voisin de 920°.

» De son cóte, M. Callendar (P h il. M a g ., decembre 1 899), par la methode des 
resistances electriques, a trouve 916°.

» Point d ’ebullition du cadmium. — J ’ai opere sur un echantillon extre- 
mement pur, fourni par M. FerenL. Les nombres ont ete ramenes a la 
pression normale en admettant, d ’apres M. Barus, qu’une variation de 
pression de 9mm modifie le point d’ebullition de i°. Trois experiences 
concordantes ( l ’ecart des valeurs extremes est de 8°) ont donne 778°.

» Les determinations anterieures en valeur absolue sont assez peu 
concordantes : Becquerel donne 746°, Carnelley 763° a 7720, Deville et 
Troost 8 1 5°. »

C H IM IE . —  Sur le poids atomique du baryum radifere ( - ) .

Note de Mroe C u r i e , presentee par M. H. Becquerel.

« Depuis le debut des recherches qui avaient pour but 1’isolement du 
radium, les progres de la concentration de cet element dans le chlorure 
de baryum radifere ont ete constamment conlroles par l ’etude du spectre 
et par des determinations de poids atomique.

» Chaque fois que le gros traitement du minerai fournissaitune nouvclle

( 38a )

( ' )  Societe de Physique de P aris, 18  fevrier 1898.
( 2) Ce travail a ete fait a l ’Ecole municipale  de Physique  et de Chimie industrielles.



quantite de chlorure de baryum radifere, je soumettais ce chlorure a une 
cristallisation fractionnee systematique pour en extraire quelques deci­
grammes d’un produit aussi concentre que possible en radium. En ajoutant 
a la solution de ce produit un peu d’alcool oumieux d ’acide chlorhydrique 
jusqu’a la formation d’un precipite minime, j ’obtenais un ou deux centi­
grammes d ’un produit encore bien plus concentre qui etait destine a 
l ’elude du spectre. Le produit restant servait pour la determination du 
poids atomique du baryum radifere.

» L ’etude du spectre des produits successifs a ete faite par M. Demar­
ęay, qui en a publie les resultats ( 1 ).

» Le dernier de ces produits ne contient plus le baryum qu’a l ’etat de 
trace et peut etre considere comme du chlorure de radium a peu pres pur.

» L ’isolement du chlorure de radium a done ete obtenu. Mais la quan­
tite de sel pur isole est insuffisante pour qu’ il soit possible actuellement de 
determiner le poids atomique du radium. J ’ai du me contenter de deter­
miner le poids atomique du baryum radifere avec le produit de concen­
tration moindre dont j ’avais oer,4*

» La derniere determination analogue que j ’avais faite il y a quelques 
mois m’avait donne pour le poids atomique du baryum radifere le nombre 
146 ( 2), qui est deja tres superieur a 1 3 7 , 5 , poids atomique du baryum pur.

» La methode employee etait la meme : c’est celle du dosage du chlore 
dans le chlorure anhydre. Une determination etait faite simultanement sur 
le chlorure de baryum pur cristallise, place exactement dans les memes 
conditions; cette determination servait de contróle.

» Le  chlorure de baryum pur etait pese a 1’ etat de cristaux et a l’etat de 
sel anhydre; le chlorure de baryum radifere seulement a l ’etat de sel 
anhvdre.

» Apres avoir ete maintenus a une temperature de i 3o° pendant une 
heure, les deux sels ont perdu toute leur eau de cristallisation; ensuite le 
poids reste constant, soit que Ton prolonge le chauffage, soit meme que 
Ton porte la temperature a i 5o° pendant une heure ou plus; on n’observe 
plus aucune perte de poids, et cela indique qu’il n’y a pas perte de chlore.

» Cette remarque est importante parce que le chlorure de baryum  radifere, tres 
concentre en radium, eprouve a la longue une transformation revelee par un chan- 
gement de couleur et d ’aspect; il degage alors une odeur analogue a celle de l ’eau de
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( ‘ ) Comptes rendus, 26 decembre 1898, novembre 1899 et 23 juillet 1900.
( 2) Comptes rendus, novembre 1899.



( 384 )
javelle .  La transformation se produit un peu plus rapidement a l ’a ir hum ide; elle est 
accompagnee d ’une augmentation de la radioactivite du produit. La  transformation 
ne commence a etre v isible  sur le produit sec que plusieurs jo urs  apres la preparation.

» La determination effectuee sur le chlorure de baryum pur a donne le 
nombre i 38 .o. Des deux determinations effectuees sur le chlorure radifere, 
l ’une a donne 174*1 et 1’autre 173 .6  pour le poids atomique du baryum 
radifere dans ce chlorure.

» Nous n’avons aucun moyen d’apprecier les quantites relatives de ra­
dium et de baryum dans ce produit. M. Demaręay pense cependant que, 
d’apres l ’aspect du spectre, il y  aurait plutót plus de radium que de ba­
ryum. En tout cas il est certain que le poids atomique du radium est tres 
superieura 1 7 4 .

» La quantite de chlorure de radium pur que j ’ai isolee est insuffisante 
pour pouvoir faire l ’etude des proprietes du radium pur. Cependant nous 
somrnes tres heureux, M. Curie et moi, d’avoir obtenu la preuve de l’exis- 
tence de cet element, et de voir ainsi confirmees les idees qui nous ont 
guides dans nos recherches sur les substances radioactives ( ' ) .  »

C HIM IE M IN E R A L E .  — Sur le dosage elcctrolyliquc du cadmium ( 2). Note de 
M. D m i t r y  B a l a c i i o w s k y ,  presentee par M. Henri Moissan.

« Un assez grand nombre de procedes de dosage ont ete proposes pour 
le cadmium. Liickoff (3) a propose l’electrolyse du chlorure II AzO’ , II- SO3. 
E. Smith ( 4) a electrolyse la solution des diflerents sels dans l’acide ace- 
tique, l’acide sulfurique, l’acide azotique, dans le phosphate de sodium, 
Beilstein et Javein ( 5) dans le cyanure de potassium, et enfin Classen (®) 
dans l’acide oxalique.

» Mais, comme l’ont montre le professeur Classen etM. Ileidenreich ( 7),

( ' )  Les travaux pour la preparation du radium ont occasionne de grandes depenses. 
Nous adressons ici nos remerciments a l ’Academ ie des Sciences, a la Societe d ’encou- 
ragement et a un donateur anonyme qui nous sont venus en aide.

( 2) Travail  fait au Laboratoire de M. Moissan.
( 3) Z e itsch r ift f i i r  ana l. Chemie , t. X V ,  p. 3o3 .
(*) A m eric. chem. J o u rn .,  t. II , p. 4 3 ; 1880.
( 5) B er. deutsch. chem. Gesel., t. X I I ,  p .  769.
( 6) Q uantita tive A n a lyse  durch  E lectrolyse, 1897.
( 7) Ber. deutsch. chem . Gesel., t. X X I X ,  p. i 586 .


